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Championnat du Monde U23 
Poznan, Lac Malta, Pologne - 25 au 29 juillet 2018. 
 
Avec l’ajout du BW4+ et du BLW2- et la suppression du BLM4-, il y a désormais le même nombre d’épreuves féminines et 
masculines sur ce championnat du monde. Si les 2 nouvelles disciplines n’ont pas fait le plein d’engagés (5 en BW4+ et 4 
en BLW2-), pas moins de 900 athlètes se sont donné rendez-vous sur les eaux du lac Malta pour décrocher l’un des 22 
titres mis en jeu. Sur les 55 nations présentes, seuls les USA présentaient une équipe complète. La France alignait 11 
équipages (comme l’Autriche et le Danemark), la moyenne se situant entre 6 et 7. 
Quatre  nouveaux « U23 Best Time1 » (BLW2-, BLW2x, BW2x et BM8+) ont été établis en finales. 
Au classement des médailles, si l’Italie (2e) est montée 12 fois sur le podium (dont 3 or), ce sont les USA qui, avec 5 titres (8 
médailles au total), terminent en tête. La 3e place revient à la Grande-Bretagne (3 or, 3 argent et 2 bronze). Vingt nations se 
partagent les 66 médailles et 12 les 22 titres. Tous les continents sont montés sur le podium : l’Afrique du Sud remporte l’or 
en BM2- ; le Brésil l’or en BLM1x et le Chili le bronze en BW2- ; la Chine décroche la seule médaille de l’Asie (3e en BW4-) 
tandis que la Nouvelle-Zélande remporte 3 médailles (BW1x 1er, BM4+ 2e, BM4- 3e) et l’Australie une seule médaille de 
bronze en BLM1x. 
 

Résultats des Finales A (ordre chronologique) 
 
Samedi : 

                                                 
1 Le U23 Best Time est en réalité le record du championnat (World Champ’Best) de chaque catégorie. Il ne peut être battu que dans le cadre du Championnat du Monde 
U23. Il figure en haut de chaque feuille de résultat, ainsi que le World Best Time (meilleur temps réalisé lors d’un championnat du Monde, d’Europe, Coupe du Monde ou 
JO pour une discipline donnée) et le temps du champion du monde en titre. 

 

BW4+ USA 7:02,60   93,23%  
Pour son apparition dans le programme U23, seulement 5 équipages étaient 
engagés en BW4+. Les USA s’imposent largement et réalisent donc le premier 
meilleur temps mondial U23 de la catégorie avec 7:02,60. Un chrono qui devrait 
rapidement être amélioré dans une discipline destinée à servir de réservoir au 
secteur olympique. Les 4 rameuses russes doublaient en W8+ (8e). 

6:34,0 ITA 7:08,97 06,37 91,85%  

  RUS 7:11,14 08,54 91,39%  

  GER 7:22,36 19,76 89,07%  

  UKR 7:28,59 25,99 87,83%  
     

  

BM4+ USA 6:22,32   92,85%  
Premier titre dans l’histoire de cette discipline pour les USA (4 rameurs sans 
palmarès international) qui dominent les habitués du BM4+ que sont les Néo-
Zélandais, les Italiens et les Allemands. Les Britanniques, avec 3 rameurs 
médaillés de bronze en JM8+ en 2017 et un vice-champion du monde JM4- 
2016, terminent 5e. 

5:55,0 NZL 6:24,25 01,93 92,39%  

  ITA 6:25,26 02,94 92,15%  

  GER 6:26,39 04,07 91,88%  

  GBR 6:28,23 05,91 91,44%  

  AUS 6:31,44 09,12 90,69%  
     

  

BLW2- USA 7:43,62   88,22%  
Troisième « Star Sprangled Banner » en trois finales avec la victoire des USA 
pour cette première édition du BLW2- qui ne comptait que 4 engagés. Les 
rameuses de l’Union Boat Club de Boston participaient à leur premier 
championnat international, mais ont largement dominé leurs adversaires.  

6:49,0 GER 7:52,95 09,33 86,48%  

  ITA 7:58,44 14,82 85,49%  

  HUN 8:14,44 30,82 82,72%  
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BLM2- IRL 6:54,48   89,51%  
Déjà médaillés de bronze l’an passé, S. Mulvaney et D. O’Malley imitent leurs 
ainés champions du monde à Sarasota et remportent le titre chez les U23. Une 
finale longtemps menée par la paire italienne qui, malgré l’expérience de G. Di 
Mare (2e LM2- 2017), a eu du mal à terminer la course. Une défaillance dont ont 
su profiter les jeunes grecs, encore juniors l’an passé. Les 3 autres paires 
finalistes étaient composées de rameurs disputant leur première compétition 
FISA. 

6:11,0 GRE 6:56,24 01,76 89,13%  

  ITA 7:00,07 05,59 88,32%  

  GER 7:03,20 08,72 87,67%  

  CHI 7:04,55 10,07 87,39%  

  USA 7:05,27 10,79 87,24%  

  
    

  

BLW4x ITA 6:54,85   89,67%  
Les favorites italiennes (1 rameuse 1ère l’an passé en BLW4x et en LW4x) et 
néerlandaises (3 rameuses déjà 2e l’an passé) ont répondu présentes en finale 
après avoir chacune remporté leur série. Deuxièmes du repêchage, les 
Françaises L. Lamarque, L. Guivarc’h, A. Morizot et M. Colard, ont su élever leur 
niveau dès le début de la course pour distancer les Allemandes et remporter la 
médaille de bronze. 

6:12,0 NED 6:59,99 05,14 88,57%  

  FRA 7:03,32 08,47 87,88%  

  GER 7:05,81 10,96 87,36%  

  JPN 7:06,42 11,57 87,24%  

  USA 7:12,07 17,22 86,10%  
     

  

BLM4x ITA 6:10,13   91,59%  
Après un début de compétition en demi-teinte (3e et 4e de leur série) et un 
passage par les repêchages, l’Italie et l’Irlande se sont disputé le titre mondial. 
L’Irlande qui, derrière les frères O’Donovan, affirme son potentiel chez les PL, 
comptait 2 rameurs médaillés de bronze l’an passé dans cette discipline. Les 
USA, qualifiés directement pour la finale, complètent le podium. Favoris avant le 
début du championnat, les Danois, 2e à Lucerne, restent au pied du podium. Les 
Français P. Tixier, I. Bové, L. Grandsire et A. Kabir-Querek terminent 5e, une 
place de mieux qu’en 2017.  

5:39,0 IRL 6:11,45 01,32 91,26%  

  USA 6:12,55 02,42 90,99%  

  DEN 6:13,78 03,65 90,70%  

  FRA 6:14,65 04,52 90,48%  

  ESP 6:18,44 08,31 89,58%  
     

  

BW2- USA 7:31,24   89,75%  
Les Américaines R. Salmons (1ère BW8+ 2016) et A. Hagstrom ont construit leur 
victoire au train, en réalisant les deux meilleurs 2e et 3e 500 m de cette finale, 
puis en résistant parfaitement au duel entre les Britanniques H. Long (6e BW8+ 
2017) et H. Scott (victorieuse de la Ivy Leage 2018 avec Princeton) et les 
jumelles chiliennes M. et A. Abrahams, championnes du monde en titre. Le 
retour des rameuses grecques dans le dernier 500 m (1:50,33), ne sera pas 
suffisant pour modifier la hiérarchie.  M. Kyridou et C. Bourmpou, encore 
juniores, seront les favorites incontestables du JW2- à Racice. Les 
Australiennes, 6e à Lucerne (1 rameuse 2e BW2- 2017), sont reléguées à la 5e 
place. 

6:45,0 GBR 7:33,68 02,44 89,27%  

  CHI 7:34,14 02,90 89,18%  

  GRE 7:36,04 04,80 88,81%  

  AUS 7:38,22 06,98 88,39%  

  BLR 7:38,77 07,53 88,28%  
     

  

BM2- RSA 6:41,74   90,85%  
Les rameurs sud-africains C. Brittain et J. Mitchell maintiennent une certaine 
tradition pour leur pays dans cette discipline. Ils s’adjugent le titre mondial, au 
prix d’un dernier 500 m en 1:36,38, devant une nouvelle paire roumaine 
composée de deux seniors première année : D. Ciobica (3e JM4- 2017) et F. 
Lehaci (2e JM2- 2017), les champions du monde en titre, encore U23, étant 
alignés dans le BM4- (1er). Le duel entre ces deux équipages a fait des dégâts 
puisque les Italiens (1er BM4+ 2017) passent la ligne avec près de 7 s. de retard 
sur les vainqueurs. Les Français G. et T. Turlan, avec un retard de 5 s. au 
premier 500, ratent leur finale. Les vice-champions du monde 2017 sont 5e. 

6:05,0 ROU 6:42,53 00,79 90,68%  

  ITA 6:48,23 06,49 89,41%  

  GRE 6:50,07 08,33 89,01%  

  FRA 6:54,38 12,64 88,08%  

  GER 7:01,63 19,89 86,57%  

  

BW4x ROU 6:40,97   90,53%  
La Roumanie a intégré une championne du monde junior dans son équipage 4e 
en 2017 et décroche le titre mondial U23 en dominant les Pays-Bas (3 
rameuses 5e en 2017) et la Grande-Bretagne (2 championnes du monde en titre 
et une championne du monde junior 2017 en JW2x). L’Allemagne, malgré la 
présence de 3 vice-championnes du monde junior (en JW4x et JW2x 2017, 
JW1x 2016) termine assez loin du podium. G. Vandenbroek, qui ramait dans 
l’équipage canadien, sera en JW1x à Racice pour le championnat du monde 
junior. 

6:03,0 NED 6:43,88 02,91 89,88%  

  GBR 6:45,68 04,71 89,48%  

  GER 6:51,00 10,03 88,32%  

  CAN 6:53,53 12,56 87,78%  

  USA 7:02,94 21,97 85,83%  
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Dimanche :  

BLW1x GBR 7:29,98   96,45%  
La Britannique I. Grant, 4e en LW1x lors de la première manche de Coupe du 
Monde, s’impose aisément dans cette finale. Elle devance V. Spanke (3e BLW4x 
2017) qu’elle avait déjà croisé l’an passé chez les U23. L’Italienne C. Guerra, 
déjà en bronze en 2017, conserve son rang pour quelques millièmes de 
secondes devant W. Russel (6e LW4x 2017). L’Australienne, 5e à Lucerne mi-
juillet, fêtera ses 19 ans le 18 août.  

7:14,0 GER 7:34,95 04,97 95,40%  

  ITA 7:35,27 05,29 95,33%  

  AUS 7:35,27 05,29 95,33%  

  SUI 7:48,47 18,49 92,64%  

  NZL 7:48,52 18,54 92,63%  

   

BLM1x BRA 6:51,27   95,56%  
Le Brésilien U. Batista réalise le doublé après son titre de l’an passé. Son 
expérience (il a participé à 2 manches de Coupe du Monde en 1x cette saison et 
au championnat du monde 2017) lui a certainement permis de contrer la 
stratégie offensive adoptée par le Français H. Beurey. À seulement 20 ans, le 
tricolore a tout tenté pour s’emparer du titre mondial. Les 2 autres médaillés ne 
seront plus U23 l’an prochain. L’Australien S. Murphy avait pris la 6e place à 
Lucerne quelques semaines plus tôt. 

6:33,0 FRA 6:54,10 02,83 94,90%  

  AUS 6:56,43 05,16 94,37%  

  AUT 6:58,05 06,78 94,01%  

  NED 6:58,47 07,20 93,91%  

  RSA 6:59,53 08,26 93,68%  

       

BW2x GBR 6:47,03   96,55%  
Une finale de haut niveau avec trois équipages qui battent le meilleur temps 
mondial U23 (6:49,68). C. Hodgkins-Byrne (6e BW8+ 2017) et A. Thornton (1e 
BW4x 2017) s’imposent devant les duos allemands ; composé de L. Menzel (2e 
JW4x 2017) et P. Greiten (3e BW4x 2017), et italiens ; avec V. Iseppi (2e BW2x 
2017) et A. Montesano (12e W1x 2017). Les Grecques A. Kyridou (2e JW2x 
2016) et S. Asoumanaki (4e W2x JO 2016), médaillées de bronze l’an passé et 
4e de la Coupe du Monde de Linz cette saison, restent au pied du podium. Les 
Françaises A.S. Marzin et M. Bailleul remportent la finale B. 

6:33,0 GER 6:48,34 01,31 96,24%  

  ITA 6:49,17 02,14 96,05%  

  GRE 6:51,47 04,44 95,51%  

  AUS 6:53,85 06,82 94,96%  

  NZL 7:02,43 15,40 93,03%  
     

  

BM2x GRE 6:13,13   95,41%  
Les rameurs grecs I. Kalandaridis (1er JM2- 2016) et C. Stergiakis (3e JM2x 
2017) sont parvenus à déborder, dans le second 1000 m, les favoris néerlandais 
(8e à Lucerne et 4e l’an passé en BM2x) et italiens (9e à Linz cette saison) ; 
vainqueurs de leur demi-finale devant les futurs champions du monde. L’Italie 
est éjectée du podium par les Polonais et leur dernier 500 m en 1:31,58. Le duo 
slovène était 7e l’an passé. Les Français B. Quiqueret et H. Quémener, 3e de 
leur demi-finale, terminent 6e. 

5:56,0 NED 6:14,18 01,05 95,14%  

  POL 6:14,53 01,40 95,05%  

  ITA 6:15,96 02,83 94,69%  

  SLO 6:19,00 05,87 93,93%  

  FRA 6:27,46 14,33 91,88%  
    

  
  

BW4- RUS 6:31,49   94,77%  
La Russie (2 rameuses 3e BW8+ 2017 et 2 rameuses 7e W8+ 2017) remporte 
cette finale devant la Roumanie et la Chine (1 rameuse 1ère JW4x 2014) qui 
remporte sa seule médaille du championnat, 28 centièmes devant la Biélorussie. 6:11,0 ROU 6:34,22 02,73 94,11%  

  CHN 6:35,43 03,94 93,82%  

  BLR 6:35,61 04,12 93,78%  

  NZL 6:37,22 05,73 93,40%  

  GBR 6:46,13 14,64 91,35%  
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BM4- ROU 5:50,61   95,26%  
Le 4- roumain, 2e à Linz derrière les champions du monde australiens et 
composé du BM2- 1er en 2017 et de 2 médaillés en juniors l’an passé, a tenu 
son rang de favori et mené cette finale en patron. La bataille à trois pour la 2e et 
la 3e place a tourné à l’avantage des Britanniques (2 rameurs médaillés en U23 
l’an passé et 1 champion du monde junior 2017) tandis que les USA (8e à 
Lucerne) laissent filer la 3e place à l’enlevage, au profit de la Nouvelle-Zélande 
(3 rameurs 3e JM4- 2017). 

5:34,0 GBR 5:52,74 02,13 94,69%  

  NZL 5:52,81 02,20 94,67%  

  USA 5:54,91 04,30 94,11%  

  GER 5:57,01 06,40 93,55%  

  ITA 6:11,11 20,50 90,00%  
     

  

BLW2x ITA 6:54,41   97,01%  
Une finale dense pendant 1500 m jusqu’à ce que les Italiennes S. Buttignon 
(novice à ce niveau) et S. Crosio (4e JW2x 2017) placent une attaque décisive et 
s’emparent simultanément du titre de champion du monde et du meilleur temps 
mondial U23. Il y avait beaucoup de jeunes rameuses dans cette finale (dont 4 
seniors 1ère année) qui seront encore U23 l’an prochain. 

6:42,0 GER 6:57,34 02,93 96,32%  

  GBR 6:59,21 04,80 95,89%  

  GRE 7:00,45 06,04 95,61%  

  AUS 7:06,09 11,68 94,35%  

  SUI 7:06,46 12,05 94,26%  

BM4x GBR 5:44,00   95,64%  
La Grande-Bretagne, avec R. Law (4e BM4x 2017), M. Haywood, J. Armstrong (7e 
BM1x 2017) et S. Meijer (1er BM2x 2017), a rapidement pris la tête de cette finale 
et n’a pas laissé que des miettes aux Italiens et aux Allemands. Les Français, H. 
Godé, A. Cordonnier, D. Morvan et T. Cousin se classent 4e de la finale B. 

5:29,0 ITA 5:46,89 
02,8

9 94,84%  

  GER 5:49,90 
05,9

0 94,03%  

  HUN 5:50,97 
06,9

7 93,74%  

  UKR 5:57,02 
13,0

2 92,15%  

  SUI 6:00,56 
16,5

6 91,25%  

BLM2x ESP 6:16,29   96,20%  
Une finale très disputée dans cette discipline avec seulement à peine plus de 4 s. 
entre le 1er et le 5e équipage sur la ligne d’arrivée. Les Espagnols M. Balastegui (6e 
JM2x 2017) et R. Conde Romero (3e BLM2x 2017) s’imposent, malgré le retour 
des Italiens qui alignaient pourtant deux champions du monde U23 2017 : A. 
Scalzone, 1er en BLM2- et G. Soares, 1er en BLM2x. Les autres duos étaient déjà 
présents dans cette discipline l’an dernier : les Allemands étaient 6e, les Chiliens 7e 
et les jumeaux irlandais 8e en 2017, alors que les Néo-Zélandais participaient à 
leur première grande compétition internationale. 

6:02,0 ITA 6:16,66 
00,3

7 96,11%  

  GER 6:17,87 
01,5

8 95,80%  

  CHI 6:19,77 
03,4

8 95,32%  

  IRL 6:20,42 
04,1

3 95,16%  

  NZL 6:33,33 
17,0

4 92,03%  

BW8+ CAN 6:04,61   96,27%  
Les Canadiennes doublent la mise après leur écrasante victoire de l’an passé 
devant les USA. Moins dominatrices cette année (4 nouvelles rameuses) elles 
devancent les Pays-Bas et les USA (6 nouvelles rameuses par rapport à 
l’équipage 2e à Plovdiv). L’équipage américain ne devance la Grande-Bretagne et 
l’Allemagne (4 médaillées juniors en 2017 en JW8+ et JW2-) que de quelques 
dixièmes de secondes (19 et 90 centièmes). Les Françaises P. Lotti, S. Weber, A. 
Feutrie, A. Brosse, E. Cornelis, J. Lequeux, C. Loisel et E. Lunatti, barrées par A. 
Maupoux, terminent 9e.  

5:51,0 NED 6:06,58 
01,9

7 95,75%  

  USA 6:08,04 
03,4

3 95,37%  

  GBR 6:08,23 
03,6

2 95,32%  

  GER 6:08,94 
04,3

3 95,14%  

  AUS 6:17,23 
12,6

2 93,05%  



 

 

 
 

 

 
 
 

BM1x CAN 6:48,70   94,69%  
Le Canadien T. Jones récidive après son titre de 2017 en dominant l’Allemand M. 
Weber, 12e l’an dernier. Le Bulgare B. Yotov passe de la 5e à la 3e place pour sa 
dernière année U23. Avec un dernier 500m en 1:39,0, il prive le rameur des USA 
(3e BM4+ 2017) du podium. Le skiffeur brésilien était médaillé de bronze en JM1X 
en 2016. 

6:27,0 GER 6:50,51 
01,8

1 94,27%  

  BUL 6:51,42 
02,7

2 94,06%  

  USA 6:55,25 
06,5

5 93,20%  

  IRL 6:59,57 
10,8

7 92,24%  

  BRA 7:06,45 
17,7

5 90,75%  

BW1x NZL 7:28,34   94,35%  
Partie très fort, l’Américaine E. Kallfelz (3e BW1X 2017) n’a pas eu les ressources 
pour contrer l’attaque de S. Vossréalise. La Néo-Zélandaise, qui n’avait pas 
participé à une compétition FISA depuis 2015 (7e BW4x), réalise le dernier 500 m 
en 1:51,05 pour un chrono final à un peu plus d’une seconde du meilleur temps 
mondial U23 (7:27,23). La Bulgare D. Georgieva a déjà remporté une médaille de 
bronze, en JW1x, en 2015. La rameuse norvégienne, 5e l’an dernier, gagne une 
place. Pour son premier grand championnat, la Britannique R. Siddorn, victorieuse 
de la Boat Race 2016 avec Oxford, termine à la 5e place. 

7:03,0 USA 7:31,60 
03,2

6 93,67%  

  BUL 7:36,17 
07,8

3 92,73%  

  NOR 7:37,66 
09,3

2 92,43%  

  GBR 7:40,04 
11,7

0 91,95%  

  LAT 7:49,95 
21,6

1 90,01%  

BM8+ USA 5:22,48   97,68%  
L’équipage des USA avait marqué les esprits en prenant la 4e place à Lucerne. Il 
remporte le titre et réalise le meilleur temps mondial U23, améliorant de plus d’une 
seconde les 5:23,75 des Néerlandais l’an passé. Le spectacle était au rendez-vous 
dans cette finale avec la Grande-Bretagne et de la Roumanie, au coude-à-coude 
pendant 2000 m (plus gros écart : 34 centièmes) qu’il a fallu départager au 
millième de seconde sur la photofinish ! Cinq équipages réalisent un chrono 
inférieur à 5:30,00. Les Allemands, (U23 du centre de Dortmund) qui avaient 
talonné les A à Essen en mai, sont 4e. Les Français T. Rayet, N. Stender, N. 
Givort, C. Rubio, E. Catoul, S. Desgripes, T. Lautrette, E. Juillet et N. Crespy, 
terminent 8e. 

5:15,0 GBR 5:24,93 
02,4

5 96,94%  

  ROU 5:24,93 
02,4

5 96,94%  

  GER 5:27,05 
04,5

7 96,32%  

  CAN 5:27,99 
05,5

1 96,04%  

  NED 5:33,50 
11,0

2 94,45%  


